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Les hommes choisissent le mal et le Mal se joue d’eux.
Ce qui est tactique du Diable

au Vent de Mon Esprit sera pourchassé !

[LE SEIGNEUR] Que te dire, Mon enfant ? Les hommes choisissent le mal
et le Mal se joue d’eux. Plutôt que de jouer l’apaisement, ils attisent le
feu, inconscients des temps à venir, l’orgueil à la boutonnière. Ils jouent
avec le feu, mais le feu les mordra. Cependant, ce sont Mes enfants qui
pleurent et qui paient de leur vie, pour des vies qui ne sont qu’orgueil et
luxure. Ainsi, la Bête est nourrie du sang des innocents et les faiseurs
de troubles, les fomenteurs de mensonges au soleil  portent leurs de-
meures.
Ce qui est tactique du Diable au Vent de Mon Esprit sera pourchassé !
Dites-Moi, qui a créé la Terre et les galaxies, le soleil et la lune ? Qui
vous a abreuvé de Vin nouveau ? Au lait maternel de Mon Cœur, J’ai
nourri l’homme pour qu’il goûte au parfum du Ciel et fasse fleurir en lui
la fontaine du Salut. Ne laissez pas entrer les démons en la demeure du
cœur mais, en le silence, apprenez à venir à Moi, que Je vous délivre des
emprises des menteurs et  que la guerre,  les  guerres du monde s’ef-
facent. 

Pourquoi tant d’orgueil en vos cœurs, tant de haine, tant de vengeance ?
N’êtes-vous pas tous frères ? Le Démon vous tente,  enfants,  lorsqu’il
vous divise. Mais c’est bien lui le Diviseur et vous vous plaisez à prendre
ses chemins qui ne sont cependant qu’infortune et désespoir. 
Qu’importe le peuple, criez-vous, le peuple n’est que peuple, bouches
affamées qu’il faut nourrir et qui coûtent ! Cependant, le Fils de Dieu, le
Roi, Roi du Ciel et des Univers, n’est-Il pas venu dans une crèche sans
faste porter Sa Lumière et Son Salut ?
Que restera-t-il après vous ? Désastre et poussière, enfants, à vous qui
n’avez pas su aimer, pas su donner, mais qui vous êtes servis en pre-
mier à la table de vos égoïsmes et de vos pauvres gloires. Que restera-t-il
de tout cela ? Poussière et vent de poussière !

Entrez dans le silence, faites pénitence et venez boire au calice, amer
pour vous, la vertu de Mon Cœur. Qu’attendez-vous pour réformer vos
cœurs ?
Au garde-à-vous, abaissez vos superbes et dans la pénitence entrez. Car
il vient, le temps du grand danger, celui où le Démon, en festin d’orgueil,
bâtira vos cœurs et les mènera à la perdition ! Sombre présage où l’or-
gueil et la suffisance vous mènent.
En la demeure, le Diable est entré ; les portes grandes ouvertes avez
laissées. Pourquoi accueillir celui qui vous porte la dorure ? Ne suis-Je
pas l’Or des cœurs, le pur Or qui, de vermeil, habille vos demeures ?


